
Dossier de Presse
Pourquoi la Réunion Annuelle 

du Partenariat de Ouagadougou ?
5ème Réunion Annuelle du 
Partenariat de Ouagadougou

Afin d’assurer le suivi de la mise en œuvre des plans d’action, les 9 
pays membres du Partenariat de Ouagadougou ainsi que leurs 
partenaires se rencontrent chaque année depuis 2012 pour échanger 
sur leurs intérêts communs et partager les résultats et contraintes 
rencontrés. Cette année sera une réelle opportunité, pour faire un état 
des lieux du démarrage de la mise en œuvre de la phase d’accélération 
conformément aux engagements pris lors de la réunion des ministres 
de la santé en décembre 2015 à Dakar.
La Réunion Annuelle de cette année 2016, est d’une importance 
capitale pour le Partenariat de Ouagadougou. La phase d’accélération 
2016-2020, de par ses ambitions, présente pour l’ensemble des pays et 
leurs partenaires, des enjeux importants. En effet en plus de l’objectif 
de 2,2 million de femmes additionnelles utilisatrices des méthodes 
contraceptives modernes, les pays ont aussi décidé de procéder à la 
revue et révision de leurs plans d’action en vue d’en faire des plans de 
deuxième génération, prenant en compte les évidences scientifiques 
connues et les innovations porteuses.



Les organisateurs

Ministère de la Santé et de l’Hygiène Publique de Côte d’Ivoire 
www.sante.gouv.ci/

Ministère du Plan et du Développement de Côte d’Ivoire 
www.plan.gouv.ci/

Partenariat de Ouagadougou
http://partenariatouaga.org/

Les participants

La 5e réunion annuelle du Partenariat de Ouagadougou 
verra la participation de délégations de 10 personnes par 
pays du Partenariat de Ouagadougou, des représentants 
de jeunes, des bailleurs de fonds tels que la Fondation 
Bill & Melinda Gates, la Fondation William & Flora 
Hewlett, le Ministère des Affaires Etrangères de 
France, l’Agence française de développement, 
l’UNFPA et l’USAID, les partenaires techniques, 
les parlementaires, les journalistes, ainsi que 
les membres du secteur privé.



Programme
Lundi 12 au  Mercredi 14 Décembre 2016 

Jour 1, 12 décembre : Analyse du progrès – focus sur les jeunes

Jour 2, 13 décembre : Apprendre des évidences et des expériences

8h30-10h30 Réunions parallèles des parties prenantes
•  Pays: Bilan de l’année 2016 (e.g. niveau de mise en œuvre des  recommandations    

2016 par pays, défis de la multi-sectorialité) et identification des priorités et défis  pour 2017.
•  Bailleurs: Appui aux PANB, les nouvelles initiatives dans la sous-région, 

les grands défis dans le domaine de la SR/PF y compris ceux de la sécurité 
contraceptive. priorités et défis pour 2017.

•  OSCs: Bilan des progrès réalisés en 2016, rôles des coalitions dans 
l’accompagnement des pays), les priorités et les défis pour 2017.

10h30-10h45  Pause-café
10h45-11h45  Plénière : Pays, bailleurs et OSCs se réunissent afin d’échanger 
sur les priorités et défis pour l’année 2017

11h45-13h15  Plénière 1 : Les obstacles à la demande des services SR/PF par les jeunes
Modération : OOAS
Présentation: IRD
13h15-14h15  Déjeuner
14h15 -14h25  Installation des participants dans les salles parallèles
14h25-15h55 ( Sessions parallèles ) Partir des évidences qui améliorent 
l’accès des jeunes aux services de SR/PF

Modérateur : Coalition OSC/PF Burkina Faso
•  OMS : Apprendre de la première génération de passage à l’échelle des 

programmes de SRAJ
•  MSI : Démystifier la planification familiale auprès des jeunes
•  E2A : Evidence sur l’atteinte des jeunes mariées au Niger, Burkina Faso et 

en Guinée),
•  ISSP : Apprendre des études mondiales sur les jeunes adolescents au 

Burkina Faso

Apprendre des approches axées sur l’humain pour surmonter les défis 
d’accès aux services SRAJ/PF

Modérateur : UNFPA
•  PSI/Transform : L’approche de segmentation des clientes de PF en Côte 

d’ivoire
•  IDEO.org : La campagne « Future lab » visant à améliorer l’utilisation de 

la contraception chez les jeunes de 15-19 ans
•  MusoHealth : Le model MusoHealth améliorant l’accès à la 

contraception et les soins SR/PF
•  HC3 : Nouveau service de communication I-Kit pour motiver le 

changement de comportement lié au service entre les fournisseurs

07h30-08H30   Enregistrement et installation des participants
08h30-13h00   Présentations - Travaux de groupes - Plénière

13h00-14h00  Déjeuner
14h00-14h30  Installation des invités et des participants
14h30– 18h00  Présentations et questions réponses - Présentation 
multimedia - Panel et Q&A

19h00-20h30  Diner offert par l’UCPO

La Côte d’Ivoire célèbre le Partenariat de Ouagadougou : discours officiels et 
vue d’ensemble du PO

•  Mot de bienvenue de la Cote d’Ivoire
•  Progrès du PO en 2016 (résultats, réalisations, défis)
•  Parole aux jeunes : Présentation de l’outil de plaidoyer sur Jeunes et SR/PF
•  Discours d’ouverture des officiels
•  Focus sur la Côte d’Ivoire

•  Annonce la stratégie SRHR de la France,
•  Signature du projet DEMSAN

  . Table ronde : Focus sur les jeunes (SUR INVITATION)
 . Table ronde de la plateforme des jeunes et acteurs travaillant avec les jeunes :
    Suivi des recommandations formulées par les jeunes à Cotonou en 2015



Discutants :
•  ONP CI,
•  MAEDI

10h30-10h40  Pause-café et Installation dans les salles des sessions parallèles
10h40-12h10 (Sessions parallèles 2)  Sur quoi s’investir pour accélérer les 
programmes SR/PF ?

Modérateur : Coalition OSC/PF Côte d’ivoire
•  Track20 : Utilisation du FPGoals pour orienter les programmes PF
•  FP2020 : Mise à jour sur l’évolution du mouvement global FP2020
•  ONP CI : Expérience de l’observatoire de la Population de Côte d’ivoire
•  JA Niger : Les besoins réels des jeunes

Atteindre les jeunes : expériences d’offre de services de SR/PF 
Modérateur : USAID/Washington

•  MSI : Intégration des cliniques et des services deans les écoles et universités
•  DKT : Adresser les besoins des clientes après des échecs de contraception
•  PATH : Leçons apprises de l’introduction du Sayana Press visant à 

améliorer l’accès des jeunes filles aux services de SR/PF.
•  JHPIEGO : Les jeunes et les méthodes contraceptives de longues durées d’action

Qu’en pensent les jeunes ? : dialogue entre les parties prenantes du PO 
Modérateur : USAID/WA

•  3 jeunes,
•  Ambassade des Pays bas
•  Alliance Régionale des Religieux

Innovations’ Corner #2
Facilitateur : Ibrahim Fall, JA Sénégal

•  6 présentations de 10 minutes chacune à sélectionner parmi celles soumises 
via le site web http://partenariatouaga.org/Ra2016/innovations-corner/

12h10-12h50  Plénière : Présentation des recommandations de la RA 2016 et 
prochaines étapes

12h50-13h50  Conclusion
Cérémonie de clôture et animation des jeunes
13h50-14h50  Déjeuner de clôture

Politiques et ressources pour la PF
Modérateur : Palladium Group

•  2 Parlementaires d’EPF/FPA
•  TCI : Le Challenge Initiative et son schéma de financement
•  Coalition régionale d’OSC/PF : Les lois de SR dans les pays du PO : 

entre existence

Opportunités et dynamiques régionales pour les jeunes
Modérateur : USAID/WA

•  L’initiative du « Think Thank Jeunes » pour l’Afrique de l’Ouest francophone
•  La dynamique régionale des Jeunes ambassadeurs pour la SR/PF
•  La campagne take stock
•  La place des jeunes dans le mouvement global FP2020
•  Le projet SWEDD et les Jeunes

Innovations’ Corner #1
Facilitateur : Sorofing Traoré, JA Mali

•  6 présentations de 10 minutes chacune à sélectionner parmi celles 
soumises via le site web http:// partenariatouaga.org/Ra2016/innovations-
corner/ 

15h55-16h10  Pause-café
16h10-17h45  Session des posters
Présentation et projection des voix du PO dans les «  FP voices » (10 minutes)
Visite des posters, réseautage et animation des jeunes
19h00-20h30  Cocktail dinatoire offert par la Côte d’ivoire
Présentation des projets TCI et ARC

Jour 3, 14 décembre : Regard vers l’avenir

09h00-10h30  Plénière 2: Jeunes et dividende démographique: Qu’en est-il 
en Afrique de l’Ouest Francophone ?

Modération : UNFPA
Présentations:
•  ISSP : Jeunes et dividende démographique
•  Track20 : Utiliser les données sur les Jeunes pour orienter les programmes



Partenariat de Ouagadougou Contexte de Création

Le Partenariat de Ouagadougou a été lancé lors de la Conférence Régionale 
sur la Population et le Développement tenue à Ouagadougou au Burkina 
Faso en février 2011 par les 9 gouvernements des pays francophones de 
l’Afrique de l’Ouest et leurs partenaires techniques et financiers. 
Leur but était d’accélérer les progrès en matière 
d’utilisation des services de planification familiale 
dans les pays membres :  Bénin, Burkina Faso, 
Côte d’Ivoire, Guinée, Mali, Mauritanie, Niger, 
Sénégal et Togo.

Le Partenariat de Ouagadougou est basé sur 
deux principes. Il mise sur une meilleure 
coordination entre les bailleurs de fonds 
pour optimiser leurs soutiens aux 
pays concernés. Il compte également 
sur une collaboration aux niveaux national 
et régional pour remédier au taux élevé des 
besoins non satisfaits en matière de planification familiale.

L’objectif principal du Partenariat est d’atteindre au moins 
2.2 millions d’utilisatrices additionnelles de méthodes de 
planification familiale dans les neuf pays concernés d’ici 2020. Ce but  peut 
paraître faible à première vue mais il est en réalité très ambitieux en 
fonction du contexte des pays. Ceux-ci sont caractérisés par les faibles taux 
de prévalence contraceptive, les barrières socioculturelles, les systèmes de 
santé déficients, un engagement politique timide et peu de financement.

L’ensemble des partenaires techniques et financiers constitué de l’Agence 
Française de Développement (AFD), l’Agence Américaine pour le 
Développement International (USAID), la Fondation Bill & Melinda Gates et 
la Fondation William et Flora Hewlett, Ministère Français des Affaires 
Etrangères, Fonds des Nations Unis pour la Population (UNFPA et de 
l’Organisation Ouest Africaine pour la Santé (OOAS) soutiennent cette 
Initiative.

En Afrique de l’Ouest, deux cent vingt-cinq (225) femmes meurent tous les 
jours en donnant la vie. Pour chaque femme qui meurt, il y a environ trente 
(30) autres qui souffrent d’infirmité permanente. Ces taux de morbidité et 
de mortalité entrainent dans la sous-région près de cinq milliards de dollars 
de pertes de productivité.

                                                       Cette sous-région est également caractérisée   
 par des taux de fécondité les plus élevés 
      au monde avec une prévalence contraceptive 

                                                                        très faible et un indice synthétique de
                                                             fécondité extrêmement fort. Environ 25% 
                                                                      des femmes mariées âgées de 15 à 49 ans, 
                                                                 souhaitent espacer ou limiter les naissances 
                                                         mais n’utilisent pas de  méthodes contraceptives
                                                                 modernes. Ce fait est    essentiellement dû à  
                                       l’inaccessibilité des services de planification familiale.

               En Afrique de l’Ouest, comparativement aux pays anglophones 
                  et lusophones, les pays francophones présentent les plus forts taux 
de mortalité maternelle et infanto-juvénile, les plus forts indices de 
fécondité et les plus faibles taux de prévalence contraceptive.

De plus, l’aide aux pays francophones de l’Afrique subsaharienne pour les 
interventions de PF reste très faible. Entre 1997 et 2007, cette aide est 
estimée à USD 0,86  per capita comparée à USD1,25 d per capita pour les 
pays anglophones et lusophones.



Historique de la réunion annuelle
À c e j o u r , l e P a r t e n a r i a t d e 
Ouagadougou a tenu quatre réunions 
annuelles. Chacune d’elles a marqué un 
tournant décisif pour la promotion de la 
Planification Familiale dans les pays 
membres. Après celle de décembre 2012 
à Dakar, la deuxième Réunion Annuelle 
(RA) a eu lieu le 11 Novembre 2013 à 
Addis Abeba, en Ethiopie.

C e t t e r é u n i o n d a n s l a c a p i t a l e 
é t h i o p i e n n e , é t a i t a x é e s u r l e s 
principaux défis qui attendaient le PO et 
c o m m e n t a s s u r e r u n e b o n n e 
coordination aussi bien interne 
qu’externe. Les objectifs de la rencontre 
d’Addis Abeba étaient de présenter les 
progrès et défis du Partenariat, 
d’échanger sur les activités à haut 
impact permettant d’accélérer la mise 
en œuvre des plans d’action. Mais aussi, 
de présenter les opportunités pour une 
meilleure sécurisation des produits, de 
discuter des stratégies de mobilisation 
de ressources et enfin d’identifier 
les act ions nécessaires pour le 
renforcement du Partenariat. C’était 
aussi l’occasion d’établir les bonnes 
pratiques à suivre. Il en est ressorti 
que la délégation des tâches était 
primordiale afin d’optimiser les rôles 
d e s p e r s o n n e l s d e s a n t é . M a i s 
également de renforcer le partenariat 
Société Civile/ Gouvernement, à cause  
du rôle important de la SC pour le 
repositionnement de la Planification 
Familiale dans les pays du PO. 

L’une des préoccupations majeures du 
P O  é v o q u é e  à  A d d i s  A b e b a ,  é t a i t    

la mise en place d’initiatives afin 
d ’ a s s u r e r l a s é c u r i s a t i o n e t 
l ’approvisionnement régulier en 
produits contraceptifs pour éviter les 
ruptures de stock. A l’issue de la RA 
d’Addis Abeba,  les participants ont 
formulé des recommandations en 
direction des différentes parties 
prenantes  du  PO pour une meilleure 
coordination et pour des plans d’action.

La Conférence Internationale sur la PF 
qui a suivi la réunion annuelle d’Addis
Abeba a donné au PO un autre motif 
de satisfaction. En effet trois 
pays membres du PO ont 
déclaré leur engagement 
solennel à œuvrer au 
développement de la 
PF et à contribuer à 
l’atteinte des objectifs 
de FP2020. Ces pays (Bénin, 
Guinée et Mauritanie) s’ajoutent 
aux quatre (Burkina, Côte d’Ivoire, 
Niger et Sénégal) qui s’étaient engagés 
dans le même sens lors du lancement
 de FP2020 en Juillet 2012 à Londres.

E n D é c e m b r e 2 0 1 4 , l e s p a r t i e s 
prenantes du PO se sont retrouvées à 
Paris pour la 3éme RA afin d’échanger 
sur les expériences des pays pour en 
tirer des enseignements. Ils ont 
présenté le partenariat à de potentiels  
bailleurs de fonds.  Ils ont procédé , à 
l’identification des  priorités du 
Partenariat pour l’année 2015 et à la 
présentation des progrès réalisés tout 
au long de l’année 2014.    

La réunion annuelle de Paris a aussi été 
une étape marquante dans l’octroi de 
financement de la part des  bailleurs. 
Ces derniers ont eu àconfirmer leur 
engagement auprès des pays membres 
en augmentant de 36% les fonds alloués 
au PO. Il est ressorti des échanges à 
Paris que l’accent   sera mis sur  quatre 
aspects stratégiques que sont: l’accès 
aux services de Planification familiale 
( P F ) , l a d i s p o n i b i l i t é e t 
l’approvisionnement en produits de PF 
déjà au centre des préoccupations lors  
        de la deuxième RA, la création de la 
               demande en PF et la création d’un 
                  environnement favorables à la PF.

                             A l’issue de la rencontre, 
                                 il s’agissait généralement 
                                         de se projeter sur 
                                             l’année 2015 qui 
                                                  sera plus que 
                                   déterminante pour le PO 
                             et de se fixer des priorités, 
                        axées principalement sur les 
                  différents plans d’action.

   Après cette troisième RA de Paris, 
marquée par la détermination et les 
engagements des principaux acteurs du 
PO, les 9 pays membres se sont 
retrouvés avec leurs partenaires, du 9 
au 11 décembre 2015, cette fois ci à 
Cotonou dans la capitale économique 
béninoise.

Il faut dire que cette 5éme réunion 
revêtait une importance particulière au 
vu des nouveaux défis qui attendaient 
les parties prenantes du PO. En effet 
l’année 2015 marquait la fin des plans 
d’action de certains pays, mais aussi

l’échéance de la phase « d’urgence 
d’agir » du PO. L’objectif de 1 million 
d’ut i l isatr ices addit ionnel les de 
méthodes de PF avait été atteint et 
même dépassé avec 1,18 million 
d’utilisatrices additionnelles.  
A cause  ce bilan satisfaisant, le PO est 
entré dans une nouvelle étape. A  à 
savoir la phase d’accélération avec pour 
nouvel objectif 2,2 million d’utilisatrices 
additionnelles d’ici 2020. Les principaux 
d é f i s r e l e v é s p o u r c e t t e p h a s e 
d’accélération 2016-2020 sont, la 
création et la satisfaction de la 
demande de services en SR/PF, les 
services aux adolescents et aux jeunes 
comme choix stratégiques et prioritaires 
dans les plans d’action, l’ancrage 
institutionnel favorable et rassurant 
pour la PF, le partenariat inter-pays afin 
de faciliter les partages d’expériences et 
les bonnes pratiques. Notons aussi que 
lors de cette 4éme réunion, la Fondation 
B i l l & M e l i n d a G a t e s , l ’ u n d e s 
partenaires clés du PO, a renouvelé son 
engagement à travers l’augmentation 
des fonds alloués pour soutenir les pays 
dans l’élaboration de leurs plans 
d ’ a c t i o n p o u r c e t t e p h a s e 
d’accélération.



Messages-clés de la Réunion Annuelle

• Intégrer les jeunes dans la mise à jour des plans d’actions  pays 
c’est garantir le succès de ces plans.

• Financer les interventions visant les jeunes dans les plans 
d’actions pays augmente les chances d’atteindre les objectifs de ces 
plans

• Former et informer les jeunes sur la contraception c’est réduire 
le risque de déperdition scolaire dû aux grossesses non désirées.
 
• Offrir gratuitement les méthodes contraceptives modernes aux 
jeunes permet d’accroître leur perspective de réussite à court et long 
terme
  
• Satisfaire la demande des jeunes en matière de Planification 
Familiale est un choix stratégique dans la réussite des plans d’action



Communiqué de presse
5éme REUNION ANNUELLE DU PARTENARIAT DE OUAGADOUGOU

Communique de presse 
Pour diffusion immédiate

Dakar, le 25 octobre 2016- Le 
Partenariat de Ouagadougou 
tiendra sa 5e Réunion Annuelle à 
Abidjan en Côte d’Ivoire du 12 au 14 
décembre prochain. Né de la 
volonté commune de 9 pays de 
l’Afrique de l’Ouest Francophone 
e t d e d iffé r e n t s p a r t e n a i r e s 
t e c h n i q u e s e t f i n a n c i e r s , l e 
Partenariat a pour but d’accélérer 
les progrès dans l’utilisation des 
services de Planification Familiale (PF).

Depuis sa création, des progrès ont 
été notés dans l’accès aux moyens 
de contraception. Entre 2012 et 
2015, le nombre de femmes sous 
méthodes contraceptives dans les 
pays du Partenariat est passé de 
3.000.000 à 4.350.000, soit une 
augmentation de plus d’un million 
de femmes additionnelles.

E n 2 0 1 6 , l e p a r t e n a r i a t d e 
Ouagadougou est entré dans sa 
phase d’accélération qui prévoit 
d’atteindre 2.000.000 d’utilisatrices 
additionnelles d’ici 2020. Les parties 
p r e n a n t e s d u P a r t e n a r i a t s e 
retrouvent annuellement pour 
échanger sur leurs intérêts communs 
e t p a r t a g e r l e s r é s u l t a t s e t 
contraintes dans la mise en œuvre 
des plans d’action. 

A ce jour, le Partenariat a tenu quatre 
réunions annuelles. Chacune de ces 
réunions a marqué un tournant décisif 
pour la promotion de la Planification 
Famil iale en Afr ique de l ’Ouest 
Francophone.

Pour cette 5e réunion annuelle le thème 
c h o i s i e s t   : «   P r o m o u v o i r l a 
contraception c’est garantir un 
meilleur avenir pour les jeunes. » 
L’objectif principal de la réunion 
d’Abidjan est de mettre les jeunes au 
centre des échanges afin d’améliorer 
l e u r p r i s e e n c o m p t e d a n s l e s 
programmes, stratégies et plans 
d’actions PF. Les participants feront 
également le bilan des réalisations des 
différentes parties prenantes pour la 
p r e m i è r e a n n é e d e l a p h a s e 
d’accélération et échangeront sur les 
défis et contraintes que rencontrent les 
membres du Partenariat, et les 
solutions pour améliorer la mise en 
œuvre des plans d’action PF de 
deuxième génération.

Près de 300 personnes participeront à 
cette réunion, parmi lesquelles les 
représentants des bailleurs de fonds, 
des partenaires techniques, des 
organisations de la société civile, des 
p a r l e m e n t a i r e s d e s 9 p a y s d u 
Partenariat, des journalistes 

A ce jour, le Partenariat a tenu quatre 
réunions annuelles. Chacune de ces 
réunions a marqué un tournant décisif 
pour la promotion de la Planification 
Famil iale en Afr ique de l ’Ouest 
Francophone.

Pour cette 5e réunion annuelle le thème 
c h o i s i e s t   : «   P r o m o u v o i r l a 
contraception c’est garantir un 
meilleur avenir pour les jeunes. » 
L’objectif principal de la réunion 
d’Abidjan est de mettre les jeunes au 
centre des échanges afin d’améliorer 
l e u r p r i s e e n c o m p t e d a n s l e s 
programmes, stratégies et plans 
d’actions PF. Les participants feront 
également le bilan des réalisations des 
différentes parties prenantes pour la 
p r e m i è r e a n n é e d e l a p h a s e 
d’accélération et échangeront sur les 
défis et contraintes que rencontrent les 
membres du Partenariat, et les 
solutions pour améliorer la mise en 
œuvre des plans d’action PF de 
deuxième génération.

Près de 300 personnes participeront à 
cette réunion, parmi lesquelles les 
représentants des bailleurs de fonds, 
des partenaires techniques, des 
organisations de la société civile, des 
p a r l e m e n t a i r e s d e s 9 p a y s d u 
Partenariat, des journalistes ainsi que 
les représentants du secteur privé. 
Chaque pays sera représenté par une 
délégation de 10 personnes.

A propos du Partenariat De 
Ouagadougou
Le  Partenariat   de  Ouagadougou  a  été 

lancé lors de la Conférence Régionale 
sur la Population, le Développement et 
la Planification Familiale tenue à 
Ouagadougou au Burkina Faso en 
février 2011 par les 9 gouvernements 
des pays francophones de l’Afrique de 
l’Ouest et leurs partenaires techniques 
et financiers pour accélérer les progrès 
dans l’utilisation des services de 
planification familiale au Bénin, Burkina 
Faso, Côte d’Ivoire, Guinée, Mali, 
Mauritanie, Niger, Sénégal et Togo.

Le Partenariat de Ouagadougou est 
basé sur deux principes. Il mise sur une 
meilleure coordination entre les 
bailleurs de fonds pour optimiser leurs 
soutiens aux pays et également sur une 
collaboration et coopération aux 
niveaux national et régional pour 
remédier au taux élevé des besoins non 
satisfaits en matière de planification 
familiale.

L’Unité de Coordination du Partenariat 
de Ouagadougou (UCPO), basée à Dakar 
(Sénégal), facilite la communication 
entre les pays et les bailleurs actuels et 
potentiels, aide à suivre les progrès par 
rapport aux objectifs du PO, et partage 
des informations entre les parties 
prenantes du Partenariat et d’autres 
publics.

Contact Presse
Mr Rodrigue Ngouana, Chargé de 
Relations avec les pays du PO
Tel:(221)33-889-08-16
Email : rngouana@intrahealth.org



Profils de Jeunes Ambassadeurs SR/PF 
des Pays du Partenariat de Ouagadougou

I .  D i e y n a b a N ’ D I O M , J e u n e 
Ambassadrice en Mauritanie
Âge: 25 ans
Profession: Etudiante, chercheuse en 
sociologie
Contact : toulay20@hotmail.fr

Dieynaba est activiste de la santé de la 
reproduction, particulièrement de la 
Planification Familiale. Elle a fait 
plusieurs années de volontariat dans 
des organisations de la société civile en 
Mauritanie dans différents domaines.

« Je me suis engagée d’abord pour la 
cause des femmes et j’ai eu à découvrir 
que la Planification Familiale peut régler 
beaucoup de problèmes pour les 
femmes. Ainsi, je me suis engagée dans 
une ONG spécialisée dans la santé de 
reproduction, et présentement au sein 
des jeunes ambassadeurs, dans le cadre 
du Partenariat de Ouagadougou. »

« Mes attentes d’une manière générale, 
c’est un meilleur environnement 
juridique et socioculturel pour contribuer 
à ce combat qui est difficile en 
Mauritanie. »

II. Ibrahima INNOCENT, Jeune 
Ambassadeur au Niger
Âge: 28 ans
Profession: Consultant indépendant, 
Etudiant
Contact: ibrinnorap@yahoo.fr

« Mon début en tant que pair éducateur 
depuis 2007 dans le cadre du VIH/Sida et 
mon engagement dans l’expérimentation 
du projet leadership universitaire pour 
un changement de comportement en 
S S R A J m ’o n t p e r m i s d e m i e u x 
appréhender la réalité des jeunes au 
Niger en termes d’accroissement naturel 
et de fécondité. »

« Je souhaite faire adhérer le maximum 
de jeunes à la cause SR/PF, mais aussi 
qu’on mette le focus sur les jeunes en 
milieu rural et les adolescentes mariées. 
Je souhaite aussi la réduction des 
grossesses non désirées, l’arrêt des 
mariages précoces, l’implication des 
jeunes dans le processus d’élaboration, 
de mise en œuvre et de suivi des plans 
d’action, l’insertion de l’éducation 
sexuelle intégrée dans le curricula de 
façon consensuelle et inclusive. La 
mise à l’échelle et la capitalisation des 
initiatives innovantes, l’identification 
et la promotion des bonnes pratiques 
sociales favorables à la PF. Je souhaite 
également que l’on crée les conditions 
d’accès aux services adaptées pour les 
jeunes.

III. R o m a r i c O U I TO N A , J e u n e 
Ambassadeur au Bénin
Âge: 23 ans
Profession: Etudiant, Acteur culturel-
p o ète – P ré s i d e n t d e s J e u n e s 
Ambassadeurs pour la SR/PF au Bénin- 
Président de l’Alliance des Jeunes 
Ambassadeurs pour la SR/PF dans les 
09 pays du Partenariat de Ouagadougou.
Contact: ouitonaoric@yahoo.fr

« Je suis un jeune volontaire, engagé et 
passionné de la thématique liée à la 
santé de reproduction des adolescents et 
des jeunes. Entre mes études et la 
culture, je ne manque pas de trouver le 
moment nécessaire pour réfléchir aux 
stratégies afin de contribuer efficacement 
à la réduction des IST, le VIH/SIDA, les 
grossesses précoces, les avortements 
clandestins et provoqués, les mortalités 
infantiles, et j’en passe. 

« C’est dans le but d’apporter quelque 
chose à ma nation et à l’Afrique, que je 
me bats jour et nuit pour l’accès gratuit et 
intégral des jeunes et des populations en 
général aux méthodes modernes de 
contraception. »

« Nos Etats africains doivent œuvrer pour 
assurer l’accès gratuit et intégral des 
jeunes et des populations en général aux 
méthodes modernes de contraception 
même dans les zones les plus reculées de 
nos pays. Pour que la voix des jeunes soit 
davantage prise en compte. Je souhaite 
leur pleine et active participation aux 
instances de décision, aux programmes 
et politiques qui leur sont destinés. »

IV. S o r o f i n g T R A O R E , J e u n e 
Ambassadrice au Mali
Âge: 21 ans
Profession: Etudiante en maîtrise de 
lettres à Bamako
Contact: sorofing.traore2014@gmail.com

« Je suis née et j’ai grandi à GAO, 7ème 
région du Mali qui depuis 2012 a connu 
une crise politico-sécuritaire aiguë. Cette 
crise a eu pour conséquences des viols, 
un nombre désolant de grossesses non 
désirées, d’avortements clandestins et 
surtout l’augmentation du taux d’IST et 
du VIH-Sida. C’est de ma revolte face à 
cette situation qu’est né mon engagement 
pour la SR/PF des populations de mon 
pays et celle de jeunes en particulier. »

« Nos traditions et religions sont des 
freins à l’épanouissement de la jeune fille 
en particulier et des jeunes en général 
dans la société. J’ai décidé de m’engager 
dans l’espoir de mettre fin de manière 
sensible aux souffrances auxquelles j’ai 
longtemps été témoin. 

« Je souhaite que les taux de grossesses 
non désirées chutent de manière 
considérable, que la prévalence 
contraceptive puisse grimper, qu’il y ait 
moins d’avortements clandestins et 
provoqués, moins d’IST et de VIH-SIDA, 
que nos gouvernements s’engagent 
davantage dans nos pays respectifs, et 
que les jeunes puissent vivre de manière 
indépendante et responsable leur 
sexualité. Au final, qu’il y ait des vies 
sauvées et épanouies.


